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Paris, ce 27 mai 1922.

Je viens de rencontrer un ami

qui revient de Moscou. C'est un

esprit à la fois brillant et solide,
admirablement équilibré, d'une cul-
ture profonde, riche et très éten-

due. 11 a l'habitude des grandes
questions, il sait juger les peuples
Sans parti-pris, il n'a pas de pre-

jugé, il regarde môme un ennemi

avec le calme, le sang-froid et la

sérénité du savant qui est à la re-

cherche de la vérité. En politique,
c'est un éclectique, il prétend que
dans tout régime il y a pour l'ob-

servateur sincère quelque chose de

bon et d'utile. Pour lui, les étiquet-
tes ne signifient rien, il admire le

libéralisme de certains monarchis-
tes, et il se détourne du sectarisme
de certains républicains. Il ne con-
damne jamais un homme ni un

système sans les avoir soumis à

son propre contrôle. Son opinion a

du poids, car elle est toujours ba-

ség sur l'étude la plus sérieuse et

la plus impartiale. Il était donc

pour moi du plus vif intérêt de

savoir comment il voyait les cho-
ses de Russie.
— Le bolchéYisme, m'a-t-il dit,

est entré en agonie. Certes, il y a

toujours des Soviets, Leniae trône

toujours au Kremlin comme un

demi-dieu, mais s'il y a un pontife
et une église communistes, il n'y a

plus la foi des premières heures.
Les néophytes ont fait place aux

sceptiques. Les apôtres de la reli-

glOn IiuuTolle aont tombés du haut

de leurs illusions. Ils s'aperçoivent
qu'il ne suffit pas de détruire et de

tuer, d'abattre des murs et de mas-

sacrer des foules ; la vie réclame
autre chose. Chez l'être le plus
déshérité, il y a l'instinct de con-

servation. Faire violence à cet ins

tinct, c'est vouloir créer le néant.

Si l'homme iTe»t pas sûr du len

demain, s'il est constamment me-

nace dans sa personne et dans ses

biens, s'il ne lui est pas permis de

faire et de réaliser des rêves, s'il

ne peut jouir en pleine liberté du

fruit de son patient labeur, il n'aura
plus de désir, il ne tentera plus
d'effort, le découragement le ren-

dra inerte, stupide et inutile, et il

tombera dans des abîmes de mi-

sère. La Russie se meurt d'inani-
tion parce qu'elle ne produit pas.
Et elle ne produit pas parce qu'on
lui enleva toute énergie morale et

qu'on la priva de tous les instrûr

ments de travail. On parle de se-

cours à lui offrir. Mais sans comp-
ter que dans l'immense désert

mos-

covite la charité américaine ou

européenne représente une petite
goutte d'eau incapable de rafraîchir
des lèvres altérées, cette aide fra-

ternelie ne pourra se répéter indé-
finiment. On ne peut vraiment pas
transformer un Etat de cent cin-

quante millions d'hommes en un

asile de vieillards, d'infirmes et

d'incurables. Il faut le tirer de

l'abîme et non l'y entretenir. Le

remède d'ailleurs est sauvent pire
que le mal. Offrir du vin â un ivro-

gne parce qu'il a soif, c'est l'en-

courager dans son vice. Ce qu'ii
importe de donner aux Russes, et
le plus vite possible, c'est la iiberté
de vivre comme chacun l'entend,
dans le cadre d'une société poli-
cée et dans le respect d'une loi

juste. Que l'on garantisse leur part
au paysan et à l'ouvrier, c'est par
fait, mais il n'est pas nécessaire
d'abolir la propriété privée. Celle-
ci est la base indispensable de toute

collectivité bien ordonnée. Suppri-
mez ce fondement et tout l'édifice
s'écroule. On aura détraqué toute

la machine humaine. Aucun ressort

11e fonctionnera, car personne
n'aura un intérêt direct à le met-

tre en mouvement. Le bolchévisme,
c'est le paupérisme, la famine et la

mort. Passant de la doctrine à la

pratique, Lenine a vu qu'il y a

des nécessités qu'on ne peut écarter
par des mots. Il ne faut jamais
s'aventurer dans l'absolu. Le com-

munisme serait-il la théorie la p us j
juste, cela ne signifierait nullement j
qu'il faiit l'introduire dans le do- !

maine des réalités vivantes. C'est
ici que le relatif sera notre guide
et notre maître.
Donc, les Soviets ont fait faillite,

cela est de toute évidence. Toute

leur phraséologie s'est heurtée et

brisée contre les écueils dont est

couvert l'océan humain. Mais com-

ment l'avouer ? Et surtout comment

garderie pouvoir? Reconnaissons
que les chefs qui se sont donné

pour mission de conduire les des-

tinées de la Russie rouge ne man-

quent nullement de souplesse. Ils

font machine en arrière. Ils mar-

chent lentement vers un socialisme
d'Etat supportable. Ils expriment
encore à haute voix, coram populo,
des idées communistes, mais dans

l'ombre ils s'apprêtent à faire des

gestes tout simplement bourgeois.
A Gênes, on les a invités à con-

damner solennellement leur doc-

trine. L'était les contraindre à s'hu-

milier et à se mettre la corde au

cou. L'heure n'est pas encore venue
où ils puissent faire accepter par
ies purs, les extrémistes qui les
guettaient au coin de la Conférence,
le reniement de l'évangile bolché-
viste. Avant de s'engager dans les

chemins delà démocratie égalitaire,
issue de la Révolution française, ils
doivent en préparer les approches.
Et ils évoluent, ils manœuvrent, ils
font de la diplomatie tout comme

les politiciens capitalistes. Tous les

jours ils mettent un peu d'eau dans

leur vin; oh! ils n'en mettent pas

trop afin de ne pas exciter les mé-

fiances des intransigeants, ils en

mettent assez pour modifier le ca-

ractère et 1s goût du breuvage sovié-
tique. En fait, ils ont accordé le
droit de cité au petit propriétaire,
ьа forme de cette reconnaissance
est enveloppée de voiles plus ou

moins communistes, mais le fond
est de tendance à rassurer ceux

qui recherchent la possession com-
piète d'un meuble ou d'un immeu-
ble. Dans un temps que je crois

proche, la Russie sera une Répu-
bhque, peut-être même une mo-

narchie constitutionnelle, qui ren-
trera dans le concert des grandes
puissances pour jouer un rôle de

premier ordre. Elle fera une poli-
tique nationaliste, et très certaine-
ment il y aura bien des questions
dans lesquelles elle voudra inter-
venir.
Telle est, en résumé, l'impression

que mon ami rapporte de Moscou.
Je lui ai demandé comment il

jugeait l'entente boiehévico-kéma-
liste.
— Cette entente,m'a-t-il répondu,

est contre nature. Angora est un

èpouvantail dont se sert Lenine

pour inquiéter les puissances dites
musulmanes. En agitant l'Islam,
Moscou espère exercer une près-
sion assez forte pour être enfin
reconnu comme un pouvoir non

seulement de facto mais de jure.
Le jour où la Russie rouge aura

des ambassadeurs auprès des gou-
vernements elle refera la politique
de la Russie blanche. Les bolché-
viks ont la même hantise qne les

tsaristes. Ils regardent obstinément
vers les détroits. Us caressent au-

jourd'hui les Turcs, demain il les

écarteront.
Michel Paillarès

M. Poincaré obtient à la
Chambra 340 voix de majorité
Paris, 2. T. H. R. — L'Agence Havas

télégraphie :

La Chambre des dépotés termina la

discussion des interpellations sur la poli

tique étrangère et adopta l'ordre du jour
de confiance au gouvernement.

Paris, 2. T. H. P.— JLe soeia

li*te JBlum ayant déclaré, au
nom de son parti, qu'il votera
l'ordre du jour radical-soeia-
liste n'impliquantplus la con-

fiance de ceparti, et entendant
ainsi grouper une pas forte
opposition contre le gouverne•

ment,M. Poincaré déclara que

la question étant ainsi posée
le gouverment accepte le défi,
et repousse l'ordre du jour ra-
dical-socia liste,
la Chambre repoussa par

426 voix contre 143 la prié-
rité de l'ordre du jour radical-

socialiste, et adopta, par 436
voix contre 96 — chiffre recti-

fié—, l'ordre du jour des répu-
blicains de gauche.

Le discours de M. Poincaré

Paris, 2. T, H. R. — Répondant
aux interpellations sur la politique
extérieure. M. Poincaré prononça
un discours nourri de faits précis
qui recueillit l'approbation entière

du parlement, à l'exception de i'ex-

trême gauche.
Les instructions données à la

délégation française à Gênes prou-
vent que la France apporta à cette

conférence une collaboration sin

cère qui donna d'heureux résul-
tats dans les questions économi-

ques. M. Poincaré affirma ensuite

son désir de concilier le souci d'u-

nité de la France avec le désir de

fortifier les alliances.

,es commentaires
de la presse

Paris, 2 T. H. R. — Les Débats cons-

tatentqueM. Po ncaré dans son discours

à la Chambre des députés, sut vraiment

exprimer les sentiments qu'éprouve la na-

tion française étonnée de n'être pas

mieux comprise ; patiente dans son tra-

vail de reconstitution, mais résolue à ob

tenir ce qui fut solennellement promis et

qui est dû.
Le souci de M Poincaré fut d'être en

parfait accord avec les textes et docu-

ments expliquant et basant la conduite
du gouvernement.

Le Temps écrit : Dans le discours de

M. Poincaré, il n'y a aucun passago où

la volonté de dire vrai soit sacrifiée au

désir de plaire. Loin de disloquer les al-

lianees, cette politique d'indépendauce et

de dignité suivie par M. Poincaré ne

peut les affermir.

Les commentaires anglais
Londres, 2. T. H R. — En généra!,

la presse anglaise constate le succès écla-

tant du discours de M. Poincaré dont il

loue la clarté, la logique et la méthode,
avec lesquelles il exposa les événements

qui marquèrent ces derniers mois, et les

rapports de la France avec tous les peu-

pies.

L'anniversaire
de S. M. le roi d'Angleterre

Vues prises au Champ de Mars du Taxim par l'envoyé spécial du «Bosphore >

Photo Bosphore

Le général Pellê cause avec le haut-commissaire anglais, Sir Horace Rumbold

Photo Bosphore

Sir Horace Rumbold et le général Harring'on, saluant au passage des troupes.
Derrière èux, se trouve Vamiral Webb.

LES MATINALES

NOTRE FEUILLETON

DANS L 'INTIMITÉ
DE

M. Lloyd George
Nous commencerons mardi pro-

chain la publication de quelques pa-
ges que M. Stéphane Lauzaiine a

consacrées à M. Lloyd George, dans
l'intimité de qui il a été admis à

plusieurs reprises. Le Premier an-

glais est pris sur le vif, photogra-
phié, pourrait-on dire, et raconté

par un des premiers journalistes de

Paris. Au moment où cet homme

d'Etat britannique dom 1'rie Vactua-

litè mondiale ce récit nous parait
devoir intéresser tous nos lecteurs.

La fréquence des accidents d'aulomo-
bile ne doit pas nous étonner. Si l'on en

croii les statistiques, nous sommes bien

inférieurs, sous ce rapport, aux Améri-
cains — et cela se comprend, puisque les

Améi icains possèdent beaucoup plus
d'automobiles que nous.

L'automobile est un progrès ; or, cha-
que progrès augmente les risques de mort

pour l'humanité. С est triste à dire, mais
c'est exact.
Le jour où, pour suppléer à la то-

notonie des grillades, l'homme inventa
les sauces et les ragoûts, il diminua la

moyenne de sa vie de deux ou trois an-

nées en s'offrant de nouvelles variétés
de la maladie d'estomac.

Le joar où Gatenberg imagina l'im-

primerie, il lança dans le monde un

instrument redoutable qui depuis lors

fausse les esprits, suggestionne les cer-

veaux faibles, développe les névroses.
Si l'on connaissait au juste le nombre
des crimes et suicides déterminés plus
ou moins directement par la lecture, on

ne montrerait plus à l'égard des acci- \
uenis d'automobile qu'une dédiïigneusel
indifférence.

VIDI II

La colonie anglaise a fêté hier

brillamment l'anniversaire de la

naissance de S. M. le roi d'An-

gleterre Georges V. Les drapeaux
fraternisaient à la façade* de la

plupart des édifices et établisse-
ments publics.

La revue

Un spectacle imposant se déroula
dans la matinée à 9 heures sur la

place du Champ de Mars de Taxim
où eut lieu un revue militaire suivie

d'une brillante prise d'armes. Ce

fut une très belle manifestation
dans sa simplicité. Elle réunit

autour des autorités officielles in

teralliées une assistance nombreuse
et élégante.Un bataillon du régiment
de l'Irish Gaards qui avait derniè-
rement débarqué à Constantinople
et une compagnie de Buffs Régi-
ment défilèrent, armes déployées,
fanfares en tête dans un ordre par-
fait,sous le commandement du ma-

jor Alexander,devant le général Sir
Harington,commandant en chef des
forces d'occupation alliées de Cons-

tantinople, assisté de Sir Horace
Rumbold, Haut-Commissaire du

gouvernement britannique, de l'a-
mirai Webb, du général Marden,
du général Frank. Pendant la re-

vue ces personnalités se tenaient
entre les deux enceintes réservées,
l'une aux membres du corps diplo-
matique et l'autre aux membres
de la colonie britannique. Derrière
elles une sentinelle montait la garde
près d'un grand drapeau de l'Union
Jack.

Ce fut d'abord le salut au dra-

peau promené sur le front des

troupes, puis l'hymne national
britannique, entonné par ies deux
fanfares à la fois fut écouté debout

par l'assistance, cependant que les
troupes présentaient les armes.
Le général Harington s'avançant

alors iavita l'assistance à pousser
un triple hurrah en l'honneur et

pour la santé du roi d'Angleterre.
La cérémonie était achevée à

9 h. Ii2.
Ont assisté à cette parade les

hauts-commissaires de France,
d'Italie, des Etats-Unis d'Améri-

que, du Japon, de la Grèce et de

la Roumanie, les généraux Charpy,
Mombelli, Priou, ainsi que les

membres du corps diplomatique
au grand complet et un grand nom-

bre d'officiers supérieurs alliés.

Une salve d'artillerie a été tirée

à midi, place du Taxim et

par les navires de guerre bri-

tanniques et alliés qui avaient, à

l'occasion de la fête, arboré leur

grand pavois.
Le garden-party à l 'ambassade
Dans l'après-midi, un garden-

party a réuni dans les jardins de

l'ambassade toutes les notabilités
officielles, les membres du gouver-
uement, les autorités alliées et le

Tout-Péra des salons et de la haute

finance. On sait que plus de 600

invitations avaient été lancées.
C'est dire assez l'affiuence élegante
qui avait tenu à saluer Sir Horace

et lady Rumbold durant cette ré-

ception de grande aristocratie,
Reconnu ici et là, au hasard :

S.E. le général Pellé, haut-commis-
saire de France ; S. E. le hant-commis
saire d'Italie, marquis Garroni et Mme ;

S. E. le haut-commissaire dn Japon, ba-

ron Uchida, et le conseiller do haut-

commissariat, M. Yamanaka ; l'amiral

Bristol, haot-coromissaire des Etats-Unis;
le ministre de Belgique et Mme Michotte

de Welle; M. Baranowski, ministre de Po-

logne ; Mme Triandaphyllacos et Mile ;

l'amiral Domesnil, l'amiral Webb ; M.

Ryan, le général Charpy, le général Fi-

lonneao,M Santi, consul général France,
le colonel Roletto, le neveu de l'E-

mir de la Mecque, Shérif Husséin bey,
M. Ravndal, consul général des Etats-

Unis d'Amérique, M. Chapsal, M. Cuinet,
M. Ledoulx, M. Eliasco, M. et Mme G.

Zarifi, M. et Mme S. Eugénidès, M. et

Mme Picard, M. Watson, le Dr Gates,
le colonel Ballard, le colonel Maxwell,
M. M. «Agopian, le capitaine Tonlorge,
M. Pierre Le Gofï, M. François Psalty,etc.
etc.
A l'entrée dn grand parc de l'ambas-

sade S. E.te Haut-Commissaire d'Angle-
terre et lady Rumbold recevaient leurs

invités avec cette grâce qui les carac*

térise, trouvant pour chacun
le mot qui

plaît. Ajoutons que la plupart des ré-

sidents anglais avaient répondu à leur

invitation.
*

&

Sir Horace et lady Rumbold, ont offert
hier soir nn dîner dont les convives

étaient : M. N. M. Henderson, colonel A.

W. F. Raird, Lieutenant B. Françis
R. N.

Les capitaines R. A. Bagnall, F. F. Gîarke,
J. S. M. Fitzgerald, T. E G. Nogent, A.

F. L. Gordon, M. H. Crookshank, les

lieutenants H, M. Naylor, F. Hobbs, L.

D. Murphy, G. I, S. Repton, G. W. Rep-
ton, R. C. Alexander. K. B. Chapman,
E. C. Fitzclarence, M. C. Lasseter et M._

F. de V. Loder.

La questlonjles enquêtes
Le major Jowel, le directeur de la sec-

tion de Kharpoort du comité de secours

américain, qui s'est ren'u à Erivan a

adressé de Tiflis le télégramme suivant au
Times : « Je suis prêt à tout instant à

paraître comme témoin devant n'importe
quelle cour qui serait appelée à examiner

la situation en Orient. Les démentis turcs

publiés contre mes déclarations sont tout

à fait dépourvus de valeur. »

■

Haut-Commissariat de Grèce
Hier, à l'occasion de la fêle du roi de

Grèce, un Te Deum a été chanté en 1л

chapelle du haul-commissariat en pré•
sence des autorités civiles et militaires,
des fonctionnaires de la légation, du con-

sulat et de la base navale, ainsi que des

commandants des navires de guerre Avé-

roff, Kilkis, Panthère, Daphni avee les

officiers de leur état-major.
A l'issue de la cérémonie, les assis-

lants se réunirent dans la grande salle

des fêtes où M. Théodoropoulos, délégué
de T « Union Nationale », prononça une

allocution de circonstance.
M. Triandaphyllacos, haut-commis-

saire, a répondu en évoquant l'enfance
du roi Constantin dont il dit qu'il reçut
une éducation purement hellénique au-

près du grand historien Paparigopoulo,
et invita l'assistance à crier : Vive le roi.

La musique de ГAvéroffentonna l'hymne
national. Un riche buffet était à la dis-

position de l'assistance.

Déclarations
de M. Gecil Harmsworth

Athènes, 2 juin.
On mande de Londres qu 'à la

Chambre des Communes, M. C.

Harmsworth, sous-secrétaire d'Etat
aux affaires étrangères, a déclaré

que l 'Angleterre Hâtera l'envoi des

commissions d'enquête en Anatolie
(Bosphore)

La Suisse à la conférence
de La Haye

Berne, 2. Т.Н.R.— Le conseil fédéral

décida d'envoyer un délégué à La Haye
accompagné de plusieurs experts.
La question militaire

en Espagne
Madrid, 2. T.H.R.— Selon les journaux

iè ministre de la guerre aurait manifesté
l'intention de démissionner ; la cause se-

rait l'aggravation de la question militaire.

La grand'eroix
du St-Sépulcre

au roi de Grèce
Athènes, 2 juin.

Le patriarche de Jérusalem vient

de conférer au roi de Grèce la

grand'eroix du|St-Sépulcre. L'uni-
que titulaire à ce jour de cette
haute décoration était le roi d'An-

gleterre. (Bosphore)

Le drapeau turc à Paris
Le drapeau turc a été hissé pour la

première fois depuis la guerre à la rési-

dence du représentant kémaliste à Paris,
à l'occasion du Baïram, sur une autori-

sation du gouvernement français.
m

.

——
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-mla grande procession
rnnui

Très imposante sera la grande pro-
cession organisée aujourd'hui à l'occa-
sion du Congrès ecclésiastique qui s'est
tenu à Rome.

Toutes les écoles catholiques de la ville
participent à la procession, ainsi que le
clergé de tous les rites.
En l'absence du délégué apostolique,

le Saint-Sacrement .sera porté par S. G.
Mgr Naslian, pro-vicaire patriarcal ar-
ménien.
Au moment de la triple bénédiction

an cimetière arménien de Pancaldi реп-
dant que retentira le grand bourdon de
la Cathédrale, les fidèles peuvent crier
chacun dans sa langue : Vive Jésus-Christ
comme cela se fait à Rome .Ce sera en
même temps qu'un cri de foi, un cri
d'amour envers Celui qui a tant aimé
les hommes, et dont l'Evangile intégra-
lement et partout appliqué est le seul re-
mède aux maux dont souffre la mat-
heureuse humanité

Les dispositions officielles
I. Les orphelinats, écoles et pension-Oats des jeunes filles ainsi que les en-

fants de Marie se réuniront dans la cour
de l'ambassade de France.Elles y accé-
deront par la rue de Pologne ou la rue
Tom-Tom, de manière à laisser libre la
sortie par la rampe de l'ambassade don-
oanfc sur la Grand'Rue de Péra par laquelledéfilera le cortège.
U. Les orphelinats, écoles et collègesde jeunes gens se rassembleront dans la

cour du couvent Saint-Louis, entrée parla rue des Postes et l'impasse du cou-
vent. Les élèves défileront à la suite des
jeunes filles par la rampe de l'ambassade
de France.
Les dispositions au sujet du placementdans le cortège et les autres renseigne-1ments concernant les écoles seront don-nés par M. le chanoine Guillois. j
Les supérieures et directeurs sont priésde se trouver avec leurs écoles au liende réunion entre 4 et 4 1[2 heures. Le

cortège se mettra en marche à 5 heures,au signal qu'en donneront les cloches de
St-Antoine.
III. Les religieuses qui ne seront occu-

pées par aucune surveillance d'élèves se
joindront aux jeunes filles des écoles et
les suivront dans le défilé.
IV. Les Associations catholiques de

Messieurs se grouperont dans le couven
Saint-Antoine (crypte de l'église), entrée
par la couvent, sortie en cortège parl'escalier opposé,
V. Les Frères lais, Frères coadjuteurset Frères sans surveillance se placerontdans le cortège à la suite des Associa-

lions catholiques.
Mgr Filippuci, chancelier du vicariat,

donnera aux associations catholiques les
dispositions nécessaires pour l'ord.r«3 à
suivre.
VI. Les enfants de ia première corn-

munion qui formeront un cortège d'hon-
*eur au Saint-Sacrement, se rendront
directement dans l'église St-Antoine. Les
petites filles se placeront dans la nef de
gauche (côté du Sacré-Cœur), et les pe-tits garçons dans la nef é% droite (côtéde Saint-Antoine). Les premières com-
maniantes tiendront en main un lys ; les
premiers communiants porteront leur
brassard. Les enfants de choeur de rite
latin se placeront dans l'église devant les
premiers communiants.

La surveillance de toutes les premiè-res communiantes sera confiée à quatrereligieuses de N. D. de Sion ; celle des
premiers communiants aux Frères desécoles chrétiennes.
VII. Le Clergé grec catholique se réu-

nira dans le couvent St.-Antoine (biblio-thèque) ; sortie par la sacristie et le
chœur.
VIII. Le Clergé arménien catholique se

rendra au grand parloir du couvent St.-
Antoine sortie également par la sacris-
tie et le chœur.
IX. La Clergé latin se rendra à la sa-

cristie de l'église St.-Antoine.
Toutes les dispositions concernant le

Clergé seront données par M. le chanoine
Bonatti, maître de cérémonies.

X. Les Associations catholiques de
dames suivront immédiatement le Saint-
Sacrement.
A l'arrivée au reposoir érigé en plein

air, les différentes parties du cortège oc-
cuperont les emplacements qui leur seront
indiqués par M. le chanoine Guillois.

Avant la triple bénédiction, on chan-
tera le Credo de la messe royale de Du-
mont et le Te Deum.

La Russie Rouge
Paris, 2. T.H.R,— Une nouvelle de

Moscou signale que depuis le 5 mai der-
nier, 60.000 personnes sont mortes de
faim en Crimée.
— Le procès des anciens officiers de

l'armée Koltchak se termina par six coh-
damnations à mort.

Varsovie, 2.T.H.R.— De grands pré-
paratifs sont faiis pour des manœuvres
de l'armée rouge dans les régions de
l'Ukraine, suivant le plan élaboré par
Broussiloff. Trotzky dirigerait en per-
sonne ces manœuvres.

Le pacle franco-iiritanniqus
Paris, 2. T. H. R. — L'agence Havas

croit savoir que le projet de pacte franco-
anglais entre dans une nouvelle périodede discussion entre les deux chancelleries
après quelques semaines d'interruption.

M. Poincaré à Londres
Paris, 2. T. H. R. — On annonce de

Londres que le 18 courant M. et Mme
Poincaré seront les hôtes, à Londres, delord Buiham, président de la Ligue an-
glaise de secours aux régions dévastées.
Le 19 juin, un déjeuner aura lieu à
Downing Street, offert par Lloyd Georgeà M. Poincaré.
Les déclarations de M. Lloyd Georgedevant la Chambre des Communes
Londres, 2. A.T.J. — Le premier mi-nistre a été ehtendu hier avec la plusgrande attention par les membres dé là

Chambre des Communes dans son dis-
cours portant spécialement sur les rela-
tions et l'amitié franco-anglaise.
Le premier ministre a confirmé que le

gouvernement britannique est animé du
désir d'entretenir des relations très étroi-
tes avec la France. La politique franco-
britannique doit avoir les mêmes intérêts
et poursuivre donc les mêmes buts.

M. Lloyd George a dit que ce n'est pàs
seulement dans l'intérêt de la France et
de l'Angleterre que cette politique doit
être Commune et unique mais c'est dans
l'intérêt suprême de la paix mondiale que
la France et l'Angleterre doivent être
toujours unies,
La Premier ministre a parlé égalementdes réparations allemandes et des rap-ports qui dérivent de l'attitude que la

France et l'Angleterre assument envers
l'Allemagne en ce qui concerne ces ré-
parafions.

M. Lloyd George a manifesté l'opinion
que la situation générale politique et
économique conseille d'user d'une poli-tique de modération envers l'Allemagne.« L'Angleterre, a dit M. Llôyd George, a
été toujours pbur la modération et les
actions pondérées.»

M. Lloyd George a ajouté que, depuisl'armistice, la Grande-Bretagne a été
toujours à côté de la France toutes les
fois qu'il s'est agi de contraindre l'Aile-
magne à tenir ses obligations. La Grande-
Bretagne le sera toujours quand elle aura
eonstaté que le gouvernement de Berlin
veut se soustraire à ses engagements.
A la fin de .son discours M. Lloyd

George a parlé également de la néces-
sité du règlement dss dettes alliées envers
l'Angleterre et l'Amérique.

un ffi Li PRESSE
PRESSE TURQUE

La Grèce et la paix
Le Peyam-Sabah estime que c'est

Angora qui oblige la Grèce de pro-
longer son occupation en Anatolie
et lui fournit des espérances ex-
traordinaires par sa politique iu-
térieure et extérieure,
ké goUVeffiêment d'Athènes n'éva-

cnerh jamais, ne pourra évacuer nos
territoires en Anatolie tant que subsistera
pour elle l'obligation de leè restitue!1 au
gouvernement; d'Angora. Le gouverne-
ment hellénique ne sera exposé de ce
fait à aucune pression des puissances.
Comment se fait-il que Moustafa Rémal

et ses camarades aient encore laissé
l'ennemi au cœur de l'Anatolie ? ÎSfous
n'allons pas ici examiher pour le moment
cette question.
Le gouvernement d'Angora ne peut

pas, de par son attitude envers les puis-
sances d'une part et envers la Grèce
d'autre part, assurer la pâik ni à la Tur-
quie ni à la nation turque. <

Si le gouvernement kémaliste disparaît
et si la Sublime Porte prend en mains nos
destinées, nous rentrerons alors facile-
ment en possession de nos droits lésés,
car les efforts des puissances qui travail-
lent pour faire vivre l'Etat turc et mu-
sulman seront plus efficaces et fructueux
Nous voulons la paix tout comme notre

ennemi. Maie tant qu'Angora n'aura pas
modifié son attitude néfaste nous n'au
rons que le moyen des armes pour y
parvenir. Et pour ceci, ni le temps ni
les circontances ne sont favorables.
L'automne et l'h ;ver ont passé. Le

printemps passe aussi et nous n'avons
pas même pu déloger l'ennemi d'Evki-
Ghéhir où il reste rivé.

La démission
du général Papoulas

Le Vakit considère la démission
du général Papoulas comme un
résultat de l'activité des vénizé-
listes et notamment du comité de
Smyrne de la défense micrasiati-
que.
L'opinion de Sterghiadès, ancien véni-

zéliste qui avait mis le gouvernement
d'Athènes au courant des préparatifs en
vue d'un coup d'Etat par le généralissime
Papoulas, a triomphé. Le roi Constantin
a dû sacrifier son vieux et fidèle général
qui avait assumé depuis deux ans la
plus grande tâche et la plus iourde res-
ponsabilité. Cette lutte entre vénizélistes
et constantinistes pourra-t-elle être en-
rayée par la chute du général Papoulas ?
Nous répondons par un non catégori-

que si les vénizélistes n'étaient pas, au
sein du comité de Smyrne et d9 l'armée
hellénique d'occupation, assez forts le
général Papoulas ne se serait pas soumis
à leurs désirs. Le prince héritier quis'était rendu à Smyrne au mois de février
dernier avait vu des visages mélancoli-
ques des affiches portant ces mots ;
Vive Vénizëlos.*

ECHOS
ET NOUVELLES

—(o)~
Conseil des ministres^

Le ministres ont délibéré hier sous la
présidence du grand vésir sur des ques-tions financières et fie politique extérieure.

COMMUNAUTÉ ARMENIENNE

Mgr Ruell Kalemkeri&m vicaire patriar-cal accompagné de M. Nonrian s'est
rendu au Haut-Commissariat britannique
pour présenter les fédcitations de la
nation arménienne â l'occasion de Banni®
versairede la naissance de S. M. le roi
d'Angleterre,

A la Basilique de St-Esprit
Aujourd'hui, fête de la Pentecôte, on

célébrera à la Basilique Cathédrale le
troisième anniversaire de l'institution de
la S. Congrégation de la propagandeIl y aura, à 10 heures, messe sole nolle
et discours de circonstance par le R. P.
Baile.
A cette messe assistera le Haut-Gom-

missaire de France, avec les autorités mi-
iitaires de terre et de mer.

Les Catholiques connaissent le bien
immense que cette Congrégation a fait
pour la religion, surtout en Orient, de-
puis les trois cents ans de son établisse-
ment.
Ils ne manqueront pas d'aller remefa

cier Dieu pour cette tfêuvfé d'Une si
grande Utilité pour la religion et, parleurs prières ferventes, d'appeler les grâ-
ces d'en Haut sur ceux qui la dirigent
avec tant de sagesse et d'abnégation.
Auteur de ! 5âfrîvle

de Claude Farrère
De grands préparatifs sont faits pourla réception qai sera réservée à G'aude

Farrère dont l'arrivée est annoncée pourdemain lundi. Dès que le tadlû attrh
mouillé aU large de la poiute du Sérail
line mouche à vapeur à bord de laquelle
se trouvera la commission de réceptionplacée sous la présidence de Bessim Orner
pacha ira chercher M-, Claude FariSre
qui débarquera au débardère da parcde Top-Gapou où se tiendrait les per-sonnalités officielles, les élèves des écoles,les délégués des diverses associations.
Dès le lendemain de son arrivée un

banquet sera offert à M. Farrère par le
préfet de la Ville au nom de la ville de
Constantinople. Pendant tout le séjourdu romancier français en notre ville des
banquets seront organisés ^ea son bon-
neur à tour dé rôle par les diverses ins-
titutions et associations turques de Gons-
tantinople.
Sur une invitation spéciale des kéma-

listes, Claude Farrère compte en quittantla capitale se rendra également à An-
gora.

Arrivées et départs
Sont arrivés : Sir et lady Roger Aie-

xander et Mme Watson, de Londres, MB. Aslanian, de Lausanue, M. A. Ferron,de Mi'an etc.

}

Sont partis : 1s général Ravliusph, ë.hefd'état-major, po«r Londres, M. Givko-vitçfi, po'ûr Belgrade, MM. Goby et Pai-
sonier,pour Paris, M. et Mme Grumhsj'g
pour Belgrade, MM. Smith et Fisher, poui
Londres, etç,

tfiS prisonniers d'Azinar
Sur les instances du Croissant Rouge,les prisonniers turcs d'Azinar dont nous

avions annoncé l'arrivée en notre ville à
bord de YtJmid ont été autorisés à ген
trer en Anatolie. L'Umid appareillera au-
jcurd'hui thème pour îrébizonde.
Les prisonniers turcs au HedjazSelon de Tevhidi-Efkiar :
Les démarches effectuées auprès des

autorités compétentes pal' ie gouverne-meht turc en vue du rapatriement à
Constantinople des prisonniers du Hedjaz
ent été accueillies en principe.

Les voyages en Anatolie
Les autorités turques suscitent de

grandes difficultés aux sujets ottomans
qui voudraient voyager en Anatolie. Ceux
qui veulent partir doivent pour ce faire
renoncer une fois pour toutes à tous
leurs droits de propriété,
En dépit de ces mesures de rigueurnomb 'eux sont ceux qui se réfugient en

Syrie notamment dans la région d'Alep.

GRANDE SOIRÉE
AU JARDIN «MAXIM»

—o(:)o—
De grands préparatifs ont lieu pour la

oiréede bienfaisance organisé pour le
6 juin à 10 h. du soir au jardin «Maxim»
(restaurant «Maxim») par la Croix RougeGéorgienne, sous le haut patronage de
LL. ЕЕ M. Uchida, Haut-Commissaire
du Japon, Mmes Michotte de Welle, L.Baranow.-ka et C. Gvarjaladzé, au profitdes réfugiés Géorgiens.
Un programme spécial a été élaboré,

auquel prendront part les meilleurs ar-
tistes et où figure entre autre un
ballet composé des meilleures danseuses
et des danses géorgiennes.
Toutes le tables ont été déjà retenuet

par les membres du corps diplomatiqueet la haute société de notre villa. Tout
promet à cette soirée le plus grand suc-
ces.

(g)
COLONIE ITALIENNE

SOCIETA OPERAJA
La Società Operaia Lafiana informa

che la gita campestre in occasione délia
festa dello STATUTO, che doveva aver
luogo questa Domenica 4 Giugno, viene
rinviata alla Domenica 25 Giugno a.c.
I biglietti già distribuiti sono validi

LES CONTES DU «BOSPHORE*

LETTRfS DE PRIHKIPO
Des raisons indépendantes de ma i)o-

lonlém'ont fait relarder la publicaiion de
celle 5me lettre des Iles. J'aime à croire
qu'on ne m'etl tiendra pas rigiielit. Ël
pais, on aurait froid dans le dos à penser
à Prinkipo, alors que des pluies dilu-
viennes transformaient Péra en un vaste

cloaque. Aujourd hui le soleil à iiouUéati,
nous fait risette et tout va pour le mieux
dans le meilleur des mondes. Et les ba-
teaux de Prinkipo regorgent de jolies
femmes.

Péra, î@ 1922,

Comment) déjà une sèène ! Et vous
aveg l'ingénuité do me la rappoi'ter tex-
tueîlernent? Non, mon amie, âvôueZdond
que vous plaisantez. Voyons vous avez
dû mal interpréter, son geste; un galanthomme comme lui ne peut pas faire
une scène à sa femme par@e qu'elle a
mis dë rouge â sfeB lêVreS Que diable,vous en mettiez bien du temps où vous
étiez jeune fuie, et il trouvait que celà
était franchement adorable et maintenant
il aimé mieux voué voir pàiô cônimê
ur*e Sainte Gatharine de Sienne?
Pouhafit c'est si naturel qli iirië fëfii-

me se farde quand elle a des défauts
que le fard peut couvrir— ce n'est pas
votre cas, je sais que vous n'en av^z
aueuPîGe fard fut-il rouge, blanc ou
Hoir, une femme qtii se respecte à même
une espèce d'obligation morale de s'en
servir. Je n'admets pas, qu'elle s'obstine
à rester laide, quand cette laideur, il ne
tient qu'à elle de lâ faire disparaître. 11
me semble que si me! j'étais marié, j'exi-
getais de ma fémrtie lë maàiraum de sa
beauté.

Je ne vois pas des yeux non crayon-
nés, des lèvres sans rouge, des joues
vierges de poudre da rte C'est primor-dial ! Je neveux pas vous exciter сой-
tre votre mari, mais vos yeux ga-
gnènt tellement avec ce léger coupde grayon dont vous savez si Bieil 18s
entourer. Oh non ! si vous rapportez
encore une scène analogue c'est
pduf le cQup que je retire filon êStiffle S
Monsieur votre mari qui m'est si sympà-thique par ailleurs, cela pëurrait-il même
Vous froisser légèrement,
Vous connaissez sans doute la petiteB... Eh bien ! elle a faili plaquer son mari

parce qu'il trouvait tout naturel que sa
femme Se pâssa d'un soutien gorge, tlnefois son dada en fourché M В .j ne voulait
plds détaler. Un jour pan I 6;.. rêéôm-
merlce ses jérémiades, madame ripostedu tact au ^tact et l'en se sépare sahs
brttih, Sàas fihb IritÔrvêfitîoh inHuenie
Monsieur et Madame В .. seraient actuel
lement à se regarder commé deux chiens
de fajençe mis en face l'un de l'autre sur
le mauteafi d'une cHemiùéé:
U sohiiiite tjue Vos rè'âiiùns avec vu-

tre chère moitié ne se toùrneùt pas au

tragique comme celles de Monsieur et
Madame В .. Mais dites à Monsieur dont
vous porter le nom qtse Vous défbrie^ de
âe jjaéoèr dé sôfi c8smétit[ue D'après Ce
que j'ai entendu dire, cet objet lui serait
nécessaire comme une indiscrétion à col-
porter à cette chère demoiselle D S'il
tient à ce que vous paraissiez plus laide
que vous he l'êtes, qu'il renonce lui de
sofi cité à doiinor à Ses hHeVeuk cette
teinte de cirage à deux sous qui le fait
ressembler à un croque-mort prêt à pren-
dre du service.
Tenez, un jeune mari n'aurait jamais

de Q s eîUravaganCes-là pfir exemple !
Il serait ravi au contraire que sa petite
femme fit fureur dans le monde et que
ses lèvres laissent des traces rouges sur
leur passage. Celà lui éviterait de men-
tir comme un casseur d'assiettes (?)-i pa<-
hasard il prenait fantaisie к une prin-
cesse errante toute fraiche débarquée de
Russie de laisser les mè nes mai ques
sur les joues de l'infidèle. Un vieux n'a
jamais cet esprit d'invention. Il lui faut
absolument batailler, cheicher prétexte
à chamailles.
Cette scène vous a valu une cfisp de.

nerfs me dites-vous ; je l'aurais eue à
moins Eu effet vous avez parfaitement
raison, c'est intolérable qu'un Monsieur
qui n'est votre mari*que depuis quarante
jours à peine se croit le droit d'imposer
ses quatie volontés'à un amour de femme
comme vous dont il ne connait même
pas encore ia géographie physique.

Un conseil mon amie, ne détalez pas
quoique il advienne, ne vous laissez pas
marcher sur le pied. On ne mène jamais
un homme par le nez en lui faisant des
concessions, je vous le dis à l'oreille, n'ai
lez pas le répéter imprudemment à d oûe
et à gauche. Avec nous, il faut des fem-
mes qui exigent,qui commandent autre
ment nous en faisons ce que nous en
voulons.
Heureusement vous avez eu de toute

éternité la réputation d'une forte tête et
je suis convaincu que vous avez admi-
nistré un bon clystèrè ( ! ) à Monsi ur
votre mari... N'allez pas me chercher
querelle pour l'emploi de ce mot : à son
âge, un clystèrè vaut m eux qu'une si-
vonnade. A propos a-t-it drs rhumatis-
mes ? Je serais très curieux de
l'apprendre, si toutefois vous voulez bien
que je prenne la liberté de pénétrer dans
les mystères de votre alcôve conjugale.

p.c.o
L. Varjabédian

Jeu d'échecs
5e partie du match Çapablanca-Lasket

jouée en mars 1921.
Gambit de la Dame refusé.

feiancs
СараЫэпса
1.
ri
U .

3.
4.
5.
6.
î
8.
9.

10.
IL
12.
13
14.
15.
16.
17.
18.
19.
20.
21.
22.
23.
24
m.
26.
2U
28.
29.
30.
31.
ЗЙ.
33.
34.
35.
36.
37.
38.
89.
40
41.
42.
48.
44.
45.

d2—d4
Cgi—fâ
c2—c4
Fcl - g5
e2—e3
СЫ-сЗ
Tai-cl
c4Xd5
DU —a4
D 4—c6
Cc8Xd5
Cd5X*4-
Dc6—a4
Ы-аЗ 1
Fg5Xf6 ! ,5)
Ffl — a6 ! (6)
Fa6 К сё
g2X f3

Thl-gl
Da3-d3
R 1—fl
Dd3-dl
Tgl-g2
Rhl-gl
Tel—c4 ! (8)
Tc4Xc4
DJl-d8-fbdë—
f2X<*3

Tg2—f2
h2—-h4
Dd4'Xh4 ,

Dh4-g5-j-
Tf2-f5
Dg6-d8-f
Dd8-g5-b
Dg5—dâ^f®
Dd8—g5-|-
Ь2—b3

Dg5—14
D'4—fl
Tf5Xh5
Dfl—f9
DfS-384-
Da8—b7 -j-
Db7—b8 (12)

Noirs
Lasker
d7-d5
Gg8-f6
й7—ed

Cb8—d?
Ff8-e7
0-0
Ъ7-Ь6 (1)
ебкёЗ
c7—c5 (2)

Ta8 —b8
Fc8-b7 (3)
fij8Xe7
Tb8—c8 (4)
De7—еб
De6 Х'б
Fb7Xf3
Ti8Xc8
Df6X'3
Tç8—e8
g?—g6
ш-и17)

D 3-ЬЗф
Cn7—f6
c5xd4
d4Xc8
Cfë"Xe4

•Г6
-eô

Ce4-
DhB-

g5 Xh4 ? (9)
Cf6—g4
iig?- fS
h7—h5 (10)
Rf8—g7
Rg7-(8
Rfê-g?
Rg7—f8
Def—d6
Dd6-dl-f
Ddi-d?
Cg4Xc3
Dd7-d4
ËfS-ef
Re8—f8 (11)
Abandonnent.

Prière à nos correspondants de

lo
per quella data mentre la vendita degli j n'écrire que sur un seul côté déstessi continuera sino al 23 corrente.

И Consigho Direttivo ' feuille

Commentaires : (B = Burn, L LaskeQ
lo Un coup d'une valeur douteuse. Le

eêup juste est c7-c6. (L). — 2o Je devais
essa^ër cette offre de pioh, car en jouant
F c8-b7 les blaiîcs aui'aiëht répondu 10
Ffl-яб et les noirs resteraient faibles tafit
à c6 qu'à аб (В).— 3o Les noirs ont
l'attaque. Capsblanca se tire bien ce-
pendant de l'affaire (L).—4o La situation
est difficile j îeg hOifs menacent c5 X d4.
(L).—5o II est clair que tant fflaihteraant
qu'âti CCup précédent les b'ancs ne doivent
pas prendre lë pion a?. do Bien
lauë; Lës r oirs ont le choix ou d'échan-
ger leur fou agfeSsif, OÙ dë përdfe là

qualité. Ils optent avec raison pouf lë
dernier (B) — Les noirs ne peuvent plus
jouer 16 c5 X d4, car après 17 Te lXc8
£f8 X cë, 18 0—0 le pion d4 est perdo.
(L) — fd Les felabçft hb peùVent pas
prendre le pion c5, car le cavâîlër îiffif
pénétrerait dans le jeu bhne. (L), Le
coup des noirs n'est pas nécessaire. Il
entre en ligne dë Compte 20 . Dh3 et
Si 2Ï fia 2, jbh 5 ф et prise du pion
h 2 (В/ - 8o Magnifique il serait hiaus
vais pour les noirs de jeuer Te4-g4 à
cause de Te 8 -J- et ensuùe Te 4 X g4
(L).— 2o MaiiVùs Mieux valait. Bg7-g6
et Si 32 h4 X gÔ, Cf 6 e4 38 D4 4-*3,
D ë-g4^34 Tf 2 gâ, Dg 4 - h4, 85
Dd 3 bl. Rgë-g?. Lë pihn £8 est perdu
et les noirs sont assurés. (L) — lo Au
mieux, car après 35 De 6 X e3 -f- 36,
D X f 3, CX f'3, 37 Tf5 Gi et puis
Tfâ-eâ) les blancs ont une fin de partie
qu'ils peuvent facilement gaghef.— 1 io Âu
43me coup Ls noi's avaient proposé avec
raison la Dullité que Gapablanca a dteli-
née, la suite de la partie lui a donné rai-
son. Sans cette erreur impardonnable
pour Lasker, la partie n'était que remisé.
Lps noirs auraient ri$ jouer : 45 R f6 et
si 46 D'3—|— alors 46. Rg6. 47. Rhl,
f7—f5 pic (R). Les noirs abandonnent
car 46 R-7, 47 De5, DXD 48. TXD-f
et le cavalier est perdu. Si 46 Rg7, 47.
Dh8-f- mat.

Problème No 2

par Valentin Marin

Noirs 3 pièces

Servies Météorologique
du C.O.F.C.

Bulletin du 3 juin à ÎO h.

Compte rendu de la journée du 3
Pression atmosphérique à 0 degré et aa

niveau de la mer ; 764 mpn 6.
Tendance : stationnaire.
Ycnt an sol : 3. W. moyenne : 2 m.

â la seconde.
Vent dëh nnages à 3000 mètres ;

moyenne : 10 m. à la seconde.
Températures de la journée : maxima :

05 ô
j minima de ia nuit : 14 ° .

Visibilité bonne moyenu? 40 km.
Humidité ; assez faible,
Mer : calme.
Régime : intervalle.
Temps : chaud et sec,ciel clair.

Prévision pour la journée du 4
Vent au sol ; S.W.
Température: maxima 25 ° minima 13.
Observations générales : pas de chan-

gement sensible.

Avis
Le Cùmité international de la Y. M.

A. de l'Amérique du nord informe qu'à
partir du 1er juin 1922 SOfl bttreaa cen-
tral précédemment installé à Péra, 1.
fue Taxim) sera transféré à Péra, ffi#
Cabristàfl, No 40. 1006-8

Cinéma ETOILE
à partir dé demain lundi

LES ROSES DE LA VIE
Ciné Comédie en 3 parties
LA VAGABONDE
Comédie dramatique avec

ENID 8ENNETT

I

|5

abede fgh
Blancs 3 pièces

Les blancs font mat en 2 coups
Les solutions doivent nous parvenir

jusqu'au 15 juin.
■Д.1

.
I

.

' -J.J1f»

L'« Information d'Orient » du 3 juin
1922

Sommaire ; 1. L'avenir économique
de l'Anatolie. 11 2. Le mouvement ma-
rifime et la situation des frets. 3. La
baisse des prix. 4.La crise commerciale à
Constantinople et le rô'e de i'Anatoiie.5 Le
commerce des bananes à Constantinople.
6. Le Chemin de fer Moudania-Brousse.
7. Le Crédit National. 8. La Banque
d'Athènes. 9 Informations diverses. 10.
Commerce extérieur de Constantinople,11. Avis et Communiqués.

Le Jardin
des

PETITS-CHAMPS
est ouvert

Tous les jours de51{2 à 81{2

Orchestra symphoniquo
dirigé par

JEAN BOUTNIKOFF

Brasserie et Restaurant
de Londres
« В I E H E »

le double verre л л

avec mezé 1 U ' "5.

С и I S I N E
de tout pi emière ordre

PRIX REDUITS

En quelques lignes...
— Lofidfes, 2. T. H. R. — Tous les

syndicats ouvriers, constiucteurs méca-
niçien?, et la grande Fédération des ou-
vriere êGnstructeurs-mécaniclens conclu-
rent avec les patrons un accord aux ter-
mes duquel le travail reprendra mardi.

— Rome, 2. T. II R — Le traité da
commerce germano-italien expirant
le 28 août prochain, est prorogé pour
neuf mois.
— Lausanne, 2. T. 11. H.— M. Johner,

chef pilote à l'Ecole d'aviation de Lau-
sanne fit une chute mortelle.

— Essen, 2. T. H R.— Une explosion
eut lieu dans une fos-ie de mine, près de
Essen, causant la mort de 18 personnes.
Huit mineurs sont enfermés daDS la mina
et ne pourront sans doute pasètre sauvés.
On compte trente blessés. Les causes de
l'explosion sont inconnues.

Avis
Vu la constatation de nouveaux cas de

rage, les propriétaires des chiens sont
avertis que des ordres ont été donnés
afin que les chiens égarés soient abattus.
Les chiens errants seront également
abattus à moins qu'ils ne portent uu
collier avec inscription de l'adresse de
leur propriétaire.

Signe; Colonel G. BALLARD
Président

de la Commission Alliée de la Police

Placement de fonds
Ne placez plus vos capitaux sans ga-

rantie.Si vous désirez avoir pour vos fonds
une garantie sûre et solide, avec des
intérêts très avantageux, faites vos place-
ments sur hypothèque d'immeubles de
rapport.
Adressez-vous donc, à cet effet, à la

Maison de Banque G. HAMOPGULO,
Galata, Buyuk Tunnef Ha», 18-19.
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DIMANCHE, 4 J U IN 1922, A 15 H. précises
DEUXIEME KEÏÏNI ON DES COURSES DE CHEVAUX

PRIX DES PEAGES :

Llq.

AVEC
organisée par le

PESAGE

(Dames Llq. 2)
Officiers en tenue

3

1.50

TRIBUNES "

1

(Soldats et marins en tenue)Ptrs 50 ^PJJj * ® P£"[ tkedji à 17 IUI, 18h. 15
PELOUSE Ptrs 25

Service Spécial de Trainst
avec prix réduits pour

billets « ALLER-RETOUR »

avec arrêt sur le Champ de
Course

Prix des billets aller-retour
Ire cl. Pst. 35, lime cl.
P. 25, Ilime cl. P. 15

Départ de Sirkedji avec arrât à
Veli-Effsndi à 13й.30,14.15
et!4h.45

PARI-M
Makri-keuy

Série)

UTUEL
Racing Syndicale

18 h. 46, 19.56, 20.27.

PRIX MILIÏARÏS tiers et 2n
13 engageai. Llq. IOOO

PRIX DES MIDEHS El DE MARMARA
^
Chevaux arabes et indigènes 14 engagem. Ltqs 1950

'

PRIX IMI19ISISSES (Pour tous chevaux)
7 engag. Ltq. 1300

PRIX de SMFlSD (Pour tous chevaux autres

que pur sang) 8 engag. Llq. 975'

Scïri-SélaVue
1 H.10
1 h. 35
1 h.40

2 h. 15
llaïdar-Pacha è

La Bourse
Cours des tonds et valeurs

â juin 192SI
tournis par la Maison de Bkîlqne

PHALTtf FRERES
$5 6ûtetH,Mehmed Ali pacha han 57

Téléphone Péta SI09
COURS DES MONNAIES

VOf
Banque Ottomane
Livres Sterling
Francs Français
Lires Italiennes
Drachmes
Dollars
Loi Roumains
Marks
Couronnes Aatiichîenne
Levas

DES CHANGES

UCJ-BK'lgt—ту ^ др п-.'УЛ" l-^Tn

Service Spécial du
Départ du Pont à

« de Kadi-Keuy à
» de Huidar-Pacha à

Arrivée à Мак i keuy au dé-
barcadère de Véli effendi à

N.B.— Le bateau quittant
1 h. 40 prend les voyageurs arrivés par le train du
Chemin de fer d'Anatoîie.

Départ de Мак i keuy, Débarcadère de Veli Et'-
fendi à б h 30 pour Haidar-Pacha,Kadikéuy elPont.

N.B.— Le départ du bateau n'aura lieu que
li2 heure après que la dernière course aura été
courue.

N.B.— L'arrivée à Ilaidar-Pacha coïncide
avec le Chemin de fer d'Anatoîie.

Ptix du billet aller-retour
1ère classe Pirs. 40

» » 30

Service Spécial duJCliirket-Hairi
Départ du Pont à 1 H. 45
Arrivée à Véli Effendi à 2 h. 20
Départ de Veli Effendi à 6 h, 30
Arrivée au Pont à 7 h. —

N.B.— Le départ du bateau n 'aura lieu que
lj2 heure spiès que la dernière course aura été
courue.

N.B.— L'arrivée de ce bateau au

Pont coïncide avec le départ des derniers
bateaux se rendant au Bosphore.

Service des Tramways
Taxim -Sirkédji

î 690 -

046 -

682 —

282 -

160 —

100
153 -

2Î
il ?|8
19(40
23

COURS
New-York
Londres
Paris
Genève
Rome
Athènes
Zeriiû
Vienne
Sofia
Bucarest
Amsterdam
Prague

OBLIGATIONS
Turc Unifié 4 010 Ltq.
Lots Turcs »

Intérieur 5 ojo »

Anatolie I & il 4 1[2 olo »

III >

Eaux de Scutari 5 o[o »

Port Haïdar Pacha 5 oio »

Quais de Consjple 4 oio »

Tunnel 5 o[0 »

Tramways 5 oje »

Electricité 5 oio »

ACTIONS
Anatolie 60 oio Ltq.
ebsur.Généi .de Cons^ple «

Balia-Karaïdin «

Banq. Imp.Ottomane «

"^asser.RéuniesTactions) «

« « (Bons) t

Ciments Réunis «

Dercos (Eaux de) «

Droguerie Centrale «

Héraclée t

Kasra dra Ordinaire «

« Piivil. «

Minoterie l'Union с

Régie des Tabacs «

Tramways. «

< Jouissance <

i 12
3 38
12 25

169 -

86 50
21 -

16 4
33 -

145 -

14 4 G
16
12 10
11 40

21
4
4
4

85
65
65

16 60

53 -
40 50
80 50
18
14

6
6

42
30

25
25

A la Bourse de Paris
Le groupe turc

se fait particulièrement remarquer
Paris, 2- T.H R.— Le marché conserve

ses bonnes dispositions. La tenue de la
cote est très ferme dans tous les grou-
pes. Au parquet, les rentes françaises et
les grandes valeurs françaises se font re-
marquer. Le groupe turc est particuliè-
rement bien tenu.
En coulisse, les valeurs de pétrole sont

offertes ; On parle de diminution du divi-
dende. Les Caoutchoucs restent fermes.
Les devises étrangères présentent des dif-
férences insignifiantes.
Locomotives 'allemandes

pour la Russie
Berlin, 2. T.1I.R,— 270 locomotives al-

demandes sont expédiées en Russie, et
1000 seront livrées en octobre prochain.

Le marché commercial
Enseignements fournis par M. Ant.

Moscopouios, Stamboul, Toutoun Yioum-
. E i

rf, Kévendjog'ou han, № 1. — Télé-
phone : Stamb. 1887.
Sucres —A l'origine très fermes : New-

Y oi к Lstg. 22 112 la tonne cif Constanti-
nopie, Hollande L^tg. 25 1$, Triaste Lstg.25 cif Gonstantinoole, Java nouvelle ré-
coite Lstg. 21 1(2 cifConstantinople.

Sur notre place les prix restent encore
au-dessus de la parité de l'oiig.ne et on
^ fsit des \d<3 SUcres HQiPriVsirm h
Lstg. 21 3,4 et des sucrrs hS à
Lstg 24 ; Cubes Lstg. 29.
Dédouannés cristallisés :

américains Ltqs. 27 1,2 les 100 kilos,
hollandais » 29 1,2 s > ь

cub. t » 33 1(2 » » „

Tendance ferme.

Cafés. — A l'origine un peu faibles • j

La vie drôle
et la vie triste

Le miroir aux alouettes
Le nommé Meiik, pompier îrrégaliër

de sea état, tlàbiUfit à Coum-Capou a
séduit, sous promesse de mariage la
file âgée de 16 ans du rempailleur de
chaises Spiro. Des poursuites sont inten-
tées contre le séducteur.

Un cadavre â Floria

La cadavre d'un enfant dont la natio-
nalité est inconnue a été trouvé à Fions.
Une enquête est ouverte,

Apparition de la peste...
Un cas de peste a été coasta'é à

Oun-Capan, quartier Yavouy Arslan. l!
s'agit du jeune Strati, ft,-é de 8 ansj fils
d'Un nbrtimé Vangliel; etiqiiiâ été ti'àns-
fôré aussitôt à l'hôpital de Chichli,

et du choléra
A Scutari, l'agent de police Ghalib

effendi ayant présenté des symptômes
cholériques a été isolé et mis en obser-
vation. Sa maisott A été placée Seas
Cordon»

Commencement d'incendie à Péra

Un eomrcenôëmeiii d'incendie s'est dé-
ciaré hier, vers 5 h . Grand'Rue de Péra,
au premier étage de l'immeuble No 246,
au-dessus du magasin Lemondjogleu, vis-
è-vis de Galata-Sén.ï
L'étage ëfi Question est occupé par

trois médecins russes, les Drs Tiomkin,
Bo'chkowsky et Pratcbkow.-ky.

Les abat-jour des fenêtres flambaient
déjà, lorsque plusieurs agents de police,
qui avaient aperçu lès flânâmes, se pré-
Cipitèrëfit au balcon et les éteignirent.

Une grande fou'e de badauds, rassem-
b!ée devant Galata-Séraï, regardait faire
Es agents avec une curiosité attentive.

Une définition de l'enfer
On écrit de Chicago :

Le « Suprême Dictateur » de Sion City
est nn homme aux vues neuves et pro-
fondes qui,de temps en temps, s'expriment,
par des aperçus très originaux.

Ce с Suprême Dictateur », qui a
nom Wiibur Voliva, a expliqué, au
coms d'un sermon, que Г » enfer est
un lac de feu gisant sous la terre ». Cer-
tains murmures s'étant élevés, le dicta-
teur, usant de se.- prérogatives, fit taire
ses fidèles peu dociles et continua son
sermon en affirmant que le diable lui-
même ne s'approche jamais en personne
du lac enflammé, mais se contente de vol-
tiger au-dessUs des régions terrestres, où
H occasionne les meurtres, la guerre, les
suicides et autres calamités de toutes sor-
tes.

Dr K, Sarâdjiari
Spécialiste fg îlommè

des maladies vénériennes et de la peau
reçoit tous les jours de 9-1 et de 4 8 hdans sa clinique, Grand'rue de Péra. Par-
rj ak

; ^P°mà côté du Cinéma Ëtoile,Ko 79.
parfaite. Chambres sôpa-

7

DERNIÈRE HEUR
Uns grave scellent

Londres^ 2 T.H.R.— Sir John
tieeâ, hieiriDre de la ChamlirU fin»
glaise qui avait pendant longtemps
servi dans LadminblrMiQ î britan-

L'emprunt extérieur
pour l'Allemagne

Pans, 2. T.H R —Selon le Malin
nique aux Indes, est tombé de l'ex- plusieurs banquiers du comité d'em■
p.ess écossais au rudoient que l'on jp/vf# extérieur pour l'Allemagne

Discrétion
nées.

sur notre place inchangés aux prix de
la semaine dernière. Soit : Rio I en transit
sh. 62 les 50 3,4 cif ConstantinopleRio II sh. 60, Rio III sh. 58(6. Dédouan-
nés plus cher à cause de la hausse du
chèque sur Londres. Soit : Rio I pts. 80,
Rio II pts 77, Rio III pts. 75.
Arrivages seulement 375 nouveaux oa-

fés d Anvers par le bateau Aviemore.
Riz — Rangoon Lstg. I5 t 6 la tonne

cif Constantinople, expédition prompted'Alexandrie ; sur notre place pts. 14
l'ocque en transit et pts. 16 dédouannés
R^. Saigon frs. 80 les 100 kilos cif

Constantinople; dédouannés 17 1[2 pts
l'ocque
Rz d'Italie I 180 lireties les 100 kt-

loscif Constantinople, expédi'ion prompte
de l'origine Sur notre place pts. 20
l'ocque en transit. Dédouannés pts. 12 1|2
l'ocque.
Riz américains Blue Rose manquent.

Flottant Doit. 13,70 les 100 klos
Constantinople. I

traveràait la gare de Tchegterfield
Très gi ièvement bPssé, il a suc
combé plus tard à l'hôpital.
Le générai Pélain à Londres
Lond es, 2. f. M. Ë;~ Lé mà-

réchal Petaiu, défenseur de Ver-
dun, viendra à Londres la semaine
prochaine pour aider par sa pré-
sen6e auîj démepstraliong orgeni-
sées par tes églises anglaises eu

vue de recueillir de l'argent pour
la reconstruction de Verdun, ville
qui a été prise sous la tutelle des
églises anglaises de LondfeS.

Le naufrage du "Wiltschire"
Londres, 2 Т.Н.R.— Le sauve-

tage de l'équipage du h .teau nan-

fragé «Wiitschire», se poursuit très
lerittlibni pârêe qu'oïl rie peut
sauver un seul homme à la fois sur
la ligne qu'on a pu attacher à l'é-
pave. On espère terminer le sau-

vêlage demain à midi.

La dette britannique
aux Etats-Unis

Londres, 2 —Le gouvernement
payera une somme de 25 millions
de livres sterling aux Etats-Unis
pour intérêts de sa dette envers ce

pays (Radio-amérieain)

Les troupes américaines du Rhin
Paris, 2,— Les autorités militai-

res américaines dans les provinces
rhénanes préparent le départ des
dernières troupes ainsi que le
transfert de la Banque américaine
à Coblence. (Radio-américain)

Les négociations turco-grecques
Le gouvernement d'Angora pré-

pare une note qui sera communi-
quée demain à tous ses représen-
tants à l'étranger pour faire con-
naître le point de vue kémaliste au

sujet des négociations directes entre
la Grèce et la Turquie sur la qu ?s-
tion d'Orient,

ttaz les kémalistes
Les relations diplomatiques

entre Berlin et Angora
Djélal ЬеУ, ex-edmmissaire de l'éco-

nomie à Angora sera envoyé à Berlin en

qualité de représentant officieux du gou-
vernement kémaliste.

Rome-Angora
Les représentant kémaliste à Rome,

Djélaleddine Ai if bey a lancé à son gou
vernement, via Constantinople trois télé-
grammes chiffrés se rapportant à la ques-tion de la paix en Orient et des pourpar-lers qui ont eu lieu dans les coulisses de
la conférence de Gênes,
Un député chrétien

à l'Assemblée d'Angora
Le Djagadamard apprend que le gou-

vernement d'Angora pris en considération
la proposition qui lui a été faite d admet-
tre au sein do l'assemblée nationale un

député chrétien qui représenterait les
chrétiens de l'Anitolie.
Conseil des commissaires

à Angora
Les commissaires d'Angora ont délibéré

le 1er juin sur les instructions nouvelles
à communiquer à Mouhiddme pacha en
mission à Beyrouth ainsi que sur ia situa-
lion militaire et politique créée de récents
événements.

duraient proposé une rédaction de
la dette ailemande. Il eèt impossl-
ble à la France d'accepter une telle

proposition, puisque seule la сот-

pëiisûiton possible pour cette conces-

sion serait une réduction corrëspûîi-
dante à sa propre dette de guerre
et que ni les Etats-Unis, ni l'An-

[jlet'erre n'admettent une rédaction
de leurs créances.

Une autre proposition suggérée
fut d'émettre seulement un emprunt
de qiialre milliards de marks or,
mats elle se rébéla également iiiaC-

ceptable, car, selon tes prédisions
envisagées, un milliard 'tOO.COQ 000
seraient affectés au rétablissement
du crédit en Aliemagnè.

En Haute SilésiB
Londres, 2.

L'état de siège a été proclamé dans
la région occupée de laliaute Sii sic
vendredi par ia commission inte-
ralliée à la suite des troubles pro-
voqués par d<^s extrénlistes polo-
nais et allemands.

(Radio-américain)

C iE DE NAVIGATION NATIONALE OE GRÈCE
Agence Générale de Constantinople

COM èTANTINOPJJË - NEW-YORK
Le sis THEMISТОULMS arrivant à Consipie le 7 Juin part pour

New-York le 12 Juin.

Le sis CONSTANTINOPLE arrivant à Соas ipie le 22 Juin partira
pour New-York le 4 Juillet.

Pour plus Amples informations s'adresser à l'Agence Générale de la

Compagnie, Galata, Arabian Han, Téléphone Péra 3240-3241 ou à la Sous-

Agence, Phaliron Ilan, sur les Quais No 2. Téléphone Péra 1967.

La politique roumaine

Nouvelles Orléans, 2,— Legéîié»
ral Félix Diaz, neveu de feu le pré-
aident Diaz du Mexique, qui est

parti il y a 10 jours avec son secré-
taire a annoncé qu'il se rend su

Mexique pour se mettre à la tête du
mouvement révolutionnaire visant
à renverser le gouvernement d'O-
bregon. (Radio-américain)

IVIoustafa Kernel à Ismidt
Des nouvelles venues eu dernière

heure annoncent que Moudafa Ké-
mal a été accueilli triomphalemerv
à Ada-Bazar, Il se rend aujour-
d'huià îsmidt.

%J\ Conférence de La Haye
le point de vue français

Paris, 2. T. H. R. — M, Puincarè
îd essaun mémorandum à tous les gou-
vernement invités à La Haye, exposant
les doîid tibos tjue îa France juge indis-
pensables pour assurer 1s succès cte

_

la
nouvelle Conférence. Le mémorandum
rappelle les principes juridiques nniver-
se lement connus comme bas ras indispen-
sables de toute négociation avec les so

viets.
Le mémorandum conc'ut en montrant

que, en dehors des négociations techoi-
ques entre les experts, la conférence se-
i ait vouée à un échec par suite de la
méthode dip'o natique des soviets. Le
gouvernement frargîis décidera ultérieu-
rement s'il jugs opportun d'aller ou de ne

раз aller a La 11 ye.

Les relations économiques
germano-espagnoles

Paris, 2. T. H. R. — Suivant les Dé-
bats, le gouvernement espagnol ayant
décidé de frapper d'une nouvelle taxe les
objets importés en Espagne, des pays â

changes 'dépréciés, è l'ambassadeur a'Al
lemagne fit savoir officiellement au goo-
vernement espagnol que si ces surtaxes
étaient maintenues, toutes relations ée -

no iniques se.raie.nt rompues entre l'Aile-
m gne et TE ;pagne. t

Bucarest, 2 T.H.R.— Un important j
conseil des ministres a eu lieu hier à Bu-j
dafest sons ia présidence de M. Bratianoj
revenu de Gênés.

Le premier ministre й fêtlt nn exposé
très détaillé sur les résultats obtenus an

cours de ia conférence de Gènes.
M Jeaiê BraGano déclara que le souci

Service Maritime
de l'Etat RoutfMiiii

AVIS
Le Service Maritime de l'Etat Roumain r

portg à ia connaissance dé l'honorable pu-
blic qttë ses paquebots-poste à l'avenir

de la délégation rotfflïite M *> mainte-1 P^-tiront de Consiantinople (quais de Ga-

H ft ii Sniirbr U* rftiAtiflflrtde la Mata) chaque MERCREDI à 14 heuresnir et de consolider les relations ds la)
Roumanie avec la France l'Angleterre et
l'Italie dont le rôle est prépondérant dans
les solutions fies problèmes européens.

Lés alliés Ont reconnu toutes les re-

vendications roumaines relativement à la

restitution du trésor
la

Roumawe a gardé une par faite indé-

pendanee vïè-à-vis de la politique de ses

intérêts économiques.
Lë mariage dw roi Alexandre
Le gouvernemefît rctumain sera re-

présenté au mariage de la princesse
Mariola avec le roi Alexandre de Serbie
par M. Bratianp, présidant du cons-il des

pour CONSTANT ZA.
Messieurs les passagers trouveront ж

Constanlza sar le quai même oû acco-s-

tent les paquebots le train accéléré No 22

qui quittera Constantza à 11,10 heures et;

roumain de Mcrecou. wiver. à Bucarest à 17.10 heures en liai-

Quand aux questions économiques, ta,»® immêd.ate avec les trams Onent-Ex-
v 4

press, Sim pion-Express et accélérés par-
tant pour tontes les directions de J'Esrope
Centrale et Occidentale
Le sis HOMANIA quittera le part

de Constantinople le mercredi 7 Juin a.c.

â 14 heures pour CONSTANTZA, en ac-

esptant des passagers et marchandises.
Pour plus amples renseignements s'a-

dresser aux agents généraux Wm. H,
Mu lier & Со, Meflsez Rihtim han, Galata

ministres roumain, et par M. Duca, mi- з téléphone Péra 2оз4.
nistre des affaires étrangères. A cette
occasion! ufie amnistie sera accordée pour
les délits politiques.

Le contrôle des finances
allemandes par la commission

des réparations
Paris, 2 T. H. B. — La com-

mission des réparations prépare
une nouvelle note à l'Allemagne,
expliquant comment elle entend
contrôler les finances allemandes
et sa décision de ne tolérer aucun

abus et aucune faute.
Le comité de garanties s'établira

définitivement la semaine prochaine
à Berlin.

Le Home arménien

Le Daily Telegraph consacre dans son

numéro du 27 mai un long article sur la
question arménienne et préconise la cons-

tUqtjon du Home naûonal arménien indé-

pendant

où les.minorités arméniennes
de la Turquie pourront y trouver un re-

fuga sûr. Pal' contre, les Turcs conser-
veraient Kars et Ardanan oû la majeure
partie de la population serait musulmane.
L'assistance internationale qui serait in-
dispensable pour la réalisation de ce

foyer ne comporterait toutefois pas de

grandes dépens s. Il suffirait d'y orga-
niser une petite force d« gendarmerie in-
térnationale à laquelle petit à petit se

substituera la milice locale. Un petit eni-
prurit permettrait en ouUe la reconstruc-
tion des villes et villages dévastés et 1'г с-
quisition d'instruments agricoles. L'œuvre
du Comité de secours américain pour le
Proche-Orient sera d'un appo'nt considi-
■able dans la réalisation d'un pareil projet.

National Steam Navigation
Go Ltd of Greece

Ligne Varna
Le transatlantique PATHIS arri-

vera de Marseille lundi 5 Juin, partira le
même jour à 3 h. p.m des quais de
Galata directement pour VARNA ac-

ceptant des passagers et marchan-
dises.
Pour tous renseignements s'adresser à

la Compagnie de Navigation National©
de Grèce, "Galata,Arabian han, 2me étage
Tél. Péra S240 3241,ctï aux sous agences
à Péra, Banque. d'Athènes, Grand'Rue de
Péra, à Galata, Phaliron han sur les
quais No 2 Télé oh. Péra 1967-

Steamship Agency
G. SCHEMBRI & SONS

Ligne régulière et rapide
entre CONSTANTiNOPLE - BATOUM

Le paquebot de lux© HEHWIOEj
sous paviilon anglais actuellement dans
notre port, muni de cabines ire, 2me et
3me classe partira jeudi 8 crfc. direc-
tement pour BATOUM en acceptant des
passagers et marchandises.
Pour plus amples renseignements s'a-

dressera l'Agence Générale G.SCHEMBRI
& SONS, Keutchoglou Han, No 9 10, Ga-
lata, Téléph. Péra 2653.

National Steam Navigation
Go Ltd of Greece

Ligne bi-mensnelle de Marseille

Le transatlantiquePATRIS arrivera
de Marseille le lundi 5 juin et parti-
fa des quais de Galata le samedi 10 juin
à g h. p.m. pour MARSEILLE touchant â
Smyrne et au Pirée, acceptant des pas-
sasers et marchandises.
Pour tous renseignements s'adresser

à la Compagnie de Navigation Nationale
de Grèce,Galata, Arabian han, 2me étage.
Té! Péra 3240-3341, et aux sous-agences
à Péra, Banque d'Athènes, Grand'Roe de
Péra et à Galaîa Phaliro han sur les

quais No 2. Téléph. Péra 1967.

Papayanni Line
(The Ellerman Lines Limiled)

Le vapeur CITY of ONPORBI
partira do notre port directement pour

| ALEXANDRIE lundi prochain le 5 crt.
: vers le 5 h.p.m acceptant des passagers
de m emière et deuxième classe.
Pour plus amples renseignements s'a-

dresser aux agents, Doros Brothers,
Tchinili Ftihiim han,Galata.
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La république chinoise
est l'empire
Vingt et up^ provinces,

vingt et un tyran

Tout est à vendre

PélGn, avril 1922.
autodafé des lois, éclatChine ; chaos,

de rirn lovant le droit de l'homme, mises
à sao-, rançons, viols. Un mobile: l'argent;
1Ш but : l'cr ; une adoration :1a richesse.

Du plus épouvantabie bandit de.deu-
xième classe aux empereurs fragmentés,
une idée unique : draiaer des brouettes
de sous de bronze et des wagons d'or. Le
peuple est une punaise que les hommes
en armes écrasent dès qu'elle ose sortir
des plinthes.

"Vingt et une provinces, vingt et un

tyrans. L'un vend sa part de Chine aux

Japonais, l'autre aux Américains. Tout
est à l'encan : fleuves, chemins de fer, I
mines, prés, bateaux. Le pays est unj
butin. Il ne s'agit que de faire main-basse \

Qui [

tares Saint-Denis et Sceaux sont sup-
primées s.

C'est ce qui fait l'originalité présente
de la capitale du Nord de la Chine, P.kin;

l
el'e est supprimée. C'est un p;emier
| point dans la situation.

Vous allez me renvoyer qu'il est ce-

pendant, à Pékin, un président de la Ré-

publique, chef reconnu de l'E'-at, qu'il'
habite dans un palais céleste et jmpé-
rial, de l'autre côté des lacs de lotus et

de l'étang des nénuphars. C'est exact.

C'est même un «bien brave homme»,
qui m'offrit cordialement un bon thé vert

de cérémonie. Mais il n'est président de la

République que pour les ingénus de mon

espèce et les puissances étrangères. Le

seul être qui lui obéisse est Thibêtain, en-
core ce n'est pas un homme, c'est un

chien.
Trois grands maîtres, trois°super-ton-

kiuns, les trois Bouddhas de la guerre,

frémissez; Tsang-Tso-Lin, Wou-Pei-Fou,
Tsao-Koun, commandent en Chine du

Nord.
Tsang-Tto-Lin, bandit-roi, est à l'est,

capitaine, Moukden ; royaume, Matd

chourie ; espérances, Mongolie. Toutefois,
il a fait descendre ses anciens frères en

piraterie, ses troupes à 30 kilomètres de

dessus, alors on ouvre l'enchère. W Pékin Et dans Pt kin, la loi, c'est lui.
veut des locomotives ? Qui dit tant de j и a 30o,000 trHmurs de bottes, et der-
dollars ? Vous ? Tcldo ? Bon. Adjugé ! Et )iôre gon ombre> le Jap0D .

cette terre, vaste comme uu monde, à qui Tsao_E0 u et Wou-Pei Fou ne font plus
cette terre ? l'Amér;qus ? Adjugé ! Iqirun. C'est Tsao-Koun qui engendra

Gabelle, taxes, impôts sont pour ks]w.
généraux. Si on en prenait un, au letour
d'une de ses tournées, ses poches débor-

dant, et qu'on l'incinérât, ce. n'est pas de
la cendre que rendrait le four, mais du
métal en fusion. Oa fondrait uns cloche
avec ses restes.

Us payent leur trou. e par un jour de

pillage chaque mois. Les Chinois, qui en
savent la date, se précipitent chez le
«tonkiun». Les tyrans ont nom:«tonkinus>.
— Ne nous écartèle pas, nous ailons

solder tes hommes. Combien veux-tu ?
Les villages, moins malins, sont tava-

gés. Des dames se jettent dans le puits
pour échapper à la poigne déchaînée.
L'opium est de l'argent De cent gram-

mes à un kilo, c'est le paiement du sol-
dat à l'officier. A eux de le revendre. La

drogue d'une main, le fusil de l'autre,
ils frappent aux portes. C'est à choisir. Et
le lendemain, comme c'est d'un usage dé-
fendu, ils viennent lever l'amende !

A 8oo kilomètre* de Pékin
Dans le Maomingngan, à 800 kilomè-

très de Рек'п, au centre de la boucle du
fleuve jaune, sur Hourato, naguère, les
bandits s'abattent. lis enlèvent les fend-
mes. Généralement, c'est de bonne ran-

çons. Us les soupèsent.A leurs yeux, l'un",
vaut 100 dollars. Mais ie mari aime au-

tant son coffre que sa femme. Il vient au

chef :

— Je suis pauvre, dit-il, voilà ce que
je peux faire : cinquante dollars.

— Bien, dit le chef, qui empoche, moi
je suis pour la justice, avance.
Il ouvre une porte. Les otages sont ali-

gnés.
— Ouest ta femme ? Celle-ci ? Parfait.
De son sabre il la coupe en deux.
— Voilà ta part ; quand tu rapporte-

ras les cinquante autres dollars, tu auras

le reste.
Ne vous frappez pas. Il y en a d'au-

très.

Ailleurs, par un jour de haute débau-

che, les notables n'avaient rien voulu sa-

voir. Ils avaient enterré le magot, il fa!-
lait pourtant qu© la horde se payât. Elle
avait vingt-quatre heures pleines de li-
berté par ordre du jour du tonkiun Pour
faire sortir la galette, Us prirent les en-

fants et, par les fenêtres, les ravagea s

les repassaient aux copains, en bas dans
la rue qui les recevaient sur la pointe de
la baïonnette.

C'est de l'histoire de 1920.

L'organisation pirate
La Chine est un monstre immense et

mou qui a perdu sastête. Cette pieuvre, à

vingt et une tentacules majeures, est

d'abord coupée en deux : le Nord, la Sud,
Pékin, Canton. Nord et Sud, à leur tour,
sont faits de morceaux.

Dans le Sud, un homme, qui s'appelle
Sunt-Yat-Sen, s'est assis carrément, un

jour dans un fauteuil, au-dessous de quoi
il avait fait écrire : Présidence de la Ré-
publique. Il est président de la Républi-
que du Sud comme moi je suis, en ce

moment, propriétaire de l'hôte! de Pékin

parce que j'y habite la chambre No 218.
Sur cinq provinces, trois ne lui obéis-

sent pas, et dans Canton, sa capitale, le
tiers des forces est hors de sa main.

Les trois provinces réfractâmes ont

pour roi un monsieur Tchaen-Kiong Ning,
qui crache délicatement sur le sol, en si-

gn@ de démenti, chaque fois qu'on lui dit

que Sunt Yat-Sen est son président. Il n'a
pas tort je le démontre.

L'ensemble des bandits, des sans

métier, des traine-loques formant les
armées du sud fait 350,000 malandrins.
Sur ces 350,000 fantassins de la dèche,
l'homme cracheur, Tchaen-Kicng-Ning,
en possède 100.000, et l'homme qui est

président de la République du sud comme

moi je suis propriétaire de l'hôtel de

Pékin, 30,000. Les 220,000 qui restent,
c'est la pagaye : mercenaire, de simples
«toukiuns», ayant plus de fusils que de

cartouches, usant celles qu'ils touchent à

se tirer dans les jambes, n'obéissant que
pour piller, irréconciliables, se neutra-

lisant eux-mêmes, courant l'hiver après
les moutons, pour leur voler leur peau
et crânant, l'été, les fesses à l'air. C'est
le Sud.

Le Nord
Au Nord. Le Nord a pour capitale

Pékin. Vous avi z tous, à l'école, à l'Age
que l'on dit heureux, sans doute parce

que l'on ne ressent pas la honte de reco-

voir des coups de pied dans le derrière,
■ pris vos départements. On récitait :

S me, chef lieu Paris. Les sous-préfec-

Wou-Pei-Fou ; mais en un jour de farda-

che appétit, Wou-Pei-Fou dévora Tsao-

Koun. Il ne lui a plus guère laissé qu'un
p. u de peau déchiquetée autour de ses-

os sans moelle. Ils ont sept provinces et

la moitié d'une autre. 400,000 hommes

au ventre affamé et l'Améiique en poupe.
Eux aussi menacent Pékin et à Pékin,

a loi c'est eux.
Le lundi Ttong-Tso-Lin, juché sur la

{.Grande Muraille, qui semble vouloir en-

fermer, l'éternité, crie à Pékin, les lèvres

au porte voix :

— Chassez-moi ce ministère. Le prési-
dent du Conseil sera un tel ; le ministre
des Finances, cet autre. J'ai dit. Rompezl
Pékin flageole, obéit.
Le mtrdi, Wou-Pei-Fou, campé au mi-

lieu du grand pont du fleuve Jaune, toai-

crue :

— Le ministres des finances ne sera

pas choisi par Tsang-Tso-Lin, illettré et

traître, mais par moi. J'ordonne,
Pékin s'affaisse, obéit.

Les neutres

Comptons, maintenant. Trois provin-
vinces à Tsang-Tso-Lin, sept à Wou-Pei-

Fou, cinq au Sud, total ; quinze. Il en

reste six. C'est ce qu'on appelle les neu-

très. Car i! y a des neutres ! C'est Fin-

connu, l'appoint possible, le marchan-

dage. Le neutre est un pauvre tonkiun

qui voudrait bien grandir et ne sait

comment s'y prendre, UinerpeUe Wou-

Pei-Fou 1
— Combien me donnes-tu si je viens

avec toi ?
— Que t'offre Tsang-Tso-Lin, lui ren-

voie Wou P'ei Fou, insolent ?

Ténébreuse atmosphère. La boue

obstrue i'horizon. Où est-on aujourd'hui'?'
A quelle étape du grand drame anar-

chiaue ?
A. t.

fierté

GeLatare
ëîaMiquc,
SWpe&6<iaL el
ootre coryà,eu£
combat i'crfréouté

%a£ Cadet2è\

PÉRA, Fiace du Tunnel
Prix à partir de Ltqs 6.

Perles, pleures de couleur
ACHAT .

AU MAXIMUM
Galata, MehmedAli pacha han. 40

Téléphone : Péra 2429

PROBLÈME
ENFIN
RÉSOLU

Le problème de i'ali-

mentation des enfants

et des personnes déli-

cates en voyage est

résolu avec le lait

DAIRYMEN'S
En l'employant ils pour-
ront à tout instant, en

chemin de fer,en bateau

en villégiature, consom-
mer leur lait habituel,

pur, rie e en crème,
stérilisé.En voyage,mu-
nissez-vous de DAIRY-
MEN'S qui constitue,
sous un petit volume,
l 'aliment le plus sain et

le plus sur

Mil. se
from /sisp getect Aerds

Product at
OAiaYMEî4's LEAÔUS

; Co-operative'Associatxon.jmcï

HAUTE COMMISSION DÈS VENTES
Ministère des finances Téléphone Stamboul 1977

No 377.- Adjudication définitive du mecredi, 7 Juin 1922

Au four central du ministère de la marine: 5000 kilos de

vieux sacs.

Au ministère de la marine : 30.000 kilos de vieilles parties de
machines en laiton et autres.

Au dépôt de fortifications de Piri-Расh a : 350 kilos de boulons

avec écrou de petites dimensions.
Au dépôt des choses non confectionnées de Zeïtin-Bournou ;

1.000 kilos de couleur jaune de M essine dans dss fûts de 6 kilos
chacun.

Au dépôt de construction cTAkhir-Capoi : 4 ateliers perfora-
teurs se vendront en bloc ou en détail.

Au dépôt de San Stéfano : un atelier perforateur.
Au dépôt de transports de Yildiz : 30 bâches usagées en bronze

pour voitures, 5 tablettes usagées de coussinets en bronze pour
voitures, 8 «boras» usages en bronze pour voitures.

Dans los ateliers de la minoterie d'Otm-Capaa : 500 kilos de

tiges de plomb de forme plate et ronde.

Dans le dépôt de construction d'Oun Capan : 204 faisceaux

de fer russe, chaque faisceau comprenant 3, 4 ou 5 pièces, pesant
lôkilos; 100 faisceaux de fer «lama» chaque faisceau comprenant
8 pièces pesant chacune 3 kilos, 1000 kilos de lattes en ter coupé.

A l'atelier de réparations d'Aïvan-Séraï : 48 traverses en sapin
se vendront par mètre cube, 21 poutres de (cfilios» se vendront par
mètre cube, 74 planches (kbatii) d ormes, de chêne et de « Ivara

Aghacth» pour gouvernail, se vendront par pièce.

A LOUER
(Pa-Deux vastes dépôts sis à Scutari

cha Limon) au bord de la mer. ,

S'adresser à M D Stavropoulo, Merkez
Rihtim Han, 2me étage, Galata.

(924-20;

Société des bateaux
de la Corne d'Or

Service de Kiai-Hané (Eaux-Douces)

En vue de faciliter la promenade aux

Eaux-Douces la Socteté des bateaux de

la Corne d'Or établit à partir du avril a.с

un service spécial, entre Eyoub-Soultim
et Kiat-Hané pour le vendredis et dimsn-
ches (temps permettant) suivant l'itiné
raire ci-dessous ;

Eyoub-Soulian-Kéathané
9 9.40 10.20 11 11 40 12 20 2

2.40 3 20 4 4.40 5 20 6. 6,40
7.20.

Kéathané Eyoub-Soullan
20 10 10 40 11.20 12 1.2o
20 3 3.40 4 20 5 5.40 6f
7.40

Services des lies des Princes
Horaire du mois de mai

Dupont :8 h 30 (direct pour Prm-

kipo) ; 10 h. (avec Gadikeuy) ; 3 h. 30 ;

5 h 45 (Proti et Prinkipo,) ; 5 h 45 (An-
tigoni IlaïkQ ; 6 h. 45 (avec Car ta! et

Pendik; ; 8 h.
De Prinkipo : 6 h 30; 7 h. 15 (d

Pendik à 6 h 80) ; 8 h. (avec Proti вер

lement) 8 h. 15 (de lia ki avec Antigo-
ni) ; 10 h. ; 4 h. 45 (de Pend к à 4h.) ;
6 h. (avec Gadikeuy).

En outre, un vapeur part d e Pendik

7 h 55 pour Cartai, Maitépé et Djadé-
Bostani, avec retour ds pont le soir à б h

Service du dimanche
Du pont : 9 h (avec Gadikeuy) ; 10 h

(avec Cadikey, Cartal et Pendik) ; 1 h.

20 (Cadikeuy, Pro'i, Prinkipo) : 1 h. 30

(Cadikeoy Antigcni,. Hslk-) ; 5 h. ; 7 h.

(avec Cartal, Pendik) ; 9 h.
De Prinkipo ; 6 h. 30 : 7 h 30 (6 h io

de Pendik) ; 8 h. 15 : 9 h. ; 5 h : 7 h

8 45 (7.30 de Pendik).
En outre, un vapeur part à 7 45 pour le

pont de Pendik en faisant ia côte d'Asi
et il retourne le soiravëc départ du pont
è5 heures.

POUR L'AMERIQUE PAR BATEAUX AMERICAINS

Mlffl il EAST S BLACK SES EUE №.
La seule Compagnie Américaine desservant directement la ligne

Constantinople New-York, par les transatlantiques

ACROPOLIS et NEW-YORK
Le transatiactique de luxe américain

de 15003 tonnes disposant de luxueux comparéments de 1ère, 2me et 3me

class" ainsi que de cabines de 3me classe pour 4,6 et 8 personnes,est arrivé
le 20 crt.et partira des Quais de Galata- la lundi 5 juin directement pour

NEW-YOUK acceptant des passagers et des marchandises.

Pour informations concernant les formalités nécessaires pour l'émigrant
aux Etats-Unis, ainsi que pour tout autre renseignement, s'adresser à

l'Agent Général de la Compagnie :

H/3 M 1\Л QITARAQ Coûteaux Han, No 15(17, GALATA, Têléph.
!?!. П. III. 01 S НПНО Pc; ra Ю62 et Arabian Han No 133.Tél. P. 3026.

maSE TSTj'Jit
FOSDEE EN 1909

iaph&i Isatg. 1.000.000
Siège Central à CONSTANTINOPLE
GALATA Union Han, Rue Voivoda

Tôlôph. Péra 3010-3013 (quatre lignes)
Succursale de STAMBOUL

STAMBOUL, Kenadjian Han.
En face du Bureau Centrai des Poste .

Téléph. St. 1205-1205 (deux lignes)

BUREAU DE FERA
Rue Cabristan,

en face du Péra-Palace Hôtel
Téléphone Péra 117

SUCCURSALE DE SMYRNK

Les Quais, Smyrne
AGENCE DE PANDERMA

Grand"Rue de la Municipalité

Agence de Londres
50 Çorîkhill E. €.8

La Banque Nationale de Turquie, qa
s'occupe de toutes les opéra rioas de ban*

que, agit en étrt4.«5 coopération a. .& la
Brittsh Tracte Corporation (société orivi.
îégiée anglaise),
Ses bureaux сЫ GALATA et FERA met-

cent en юсгшоъ н des conditions avanta-

géases des sal'es perfectionnés, de di-
erses dimensions installés dans un

hambre forte.

ATHINAI Kl
Cle Anonymed'Assurance

i au Pirée
! Assurances contre (es risques

- d'incendie et contre les risques
de Transports maritimes

en tous genres

Agents généraux à Constantinople :

Etienne Ziealiotti et Fils
Minerva Han No 31, 32, 36.

Téléphone Péra 947

Conditions avantageuses
Prompt règlement des sinistres

Dr D. В ï T RAN
Spécialiste des maladies internes

et des enfants
Reçoit de 1 h. à 3 h. p.m. à Haï-

dar-Pacha, rue Caracol, No 8,
(Tél. Kadkeuy341) et DANS SON
NOUVEAU CABINET A PERA de

4 h. è 6 h. p.m., me Cabristan,
Gordova han,. Appt. No 4, près
Hôtel Kmecker, (Tél. Péia 994).

Location de Coffres-Forts
(SÀFES)

Déposez vos objets précideux dans le
chambres-fortes des plus moernes de la

nouvelle AGENCE à PERA de la BANQUE
D'ATHENES pour les mettre à l'abri du

VOL et de YINCENDIE.
Service tous les jours de 9 h. 30 a.m

□squ'â 10 h. p.m. excepté les Dimanches
Téléphone: Péra 3041.

Chemin de fer ottoman d'Anaiolie
La Direction militaire de l'exploitation

clu chemin de fer ottoman d'Anatohe

porte â la connaissance du public qu'è
partir de jeudi matin, 4 courant, le train

spécial de voyageurs No 1022, dit de

Ramszan, dont ie départ de Haïdar-Pa-

cha est prévu pour 2 h 30, quittera
cette gare à 3 heures matin et circn-

iera suivant l'itinéraire ci après :

ÎSUGRES& CAFÉS ;
Ц Si vous avez des affaires en
® sucres et cafés adressez-vous

à M. Antoine Moscopoulos
Kévendjogioa Han No î. Щ

Téléphone Ï88I. ç

É courtier et expert spécialiste É
à en sucres et cafés ?
É (Jne longue expérience de É
É trente ans garantit l'exécution Ф
è ponctuelle de vos ordres. f

Commission interalliée des délégués aux questions économiques
TABLEAU indiquant ie prix maximum des- Denrées Alimentaires.

Valable à partir du 1er au 7 Juin 1922

Désigr?atîoR

départ

Gaïdar-Pacha 3 -

Kizil-Topral 3.08
Bifurcation 8.12

Ghieùz-Tépé 3.18

Erenkeuy 3.21

départ

Souadié
Bostandjlk
Maitépé
Cartal
Pendik arr.

3.25
3 29
3.37
3 46
3.53

PRIX
?st. i'Ocq

sOffres et Demandes !

âfnufîf deux be'les chambres meu-

iUUSl biées avec mobilier de luxe

pour célibataire seul. S'adresser à l'ad-

ministratioa du journal le matin de 10 h.

5 p m.

1/ôliUâ rilÇÇQ connaissance fort bien
YtlUÏO IUôôS, le fonçais, l'anglais et

l'a Lmand, demande ces leçons et pour-
rait se placer dans famille d9 bonne re-

[commandation. S'adresser au journal,
(sons les initiales A. B.

Capital versé :

Ibires 150.000000
Filiales et Correspondants

dans le monde entier

Toutes les opérations de Banque,
de Change et de Bourse

Gérant Djemii Siouffi,: avocat

CONSTANTINOPLE
GALATA, Camondo Han.- Tél. Fera 390-391
STAMBOUL, Pinto Ilan.- Tél. St 1501-02
PERA, Gd'Rue de Péra, No 337.-Té! P. 3141
Entrepôts, Scutari, (transit). Sirkedji

Farines étrângèreslrequalité
>

,
» 2me »

Farines indigènes Ire qualité
» * 2me >

Riz Américain Blourouse.
» Espagne . . . .

» Siam
» anglais Ire
> » 2me
Macaroni Indigène 2me quai.

» de semoule
Haricots Tchali. Ire qualité.

» » 2me »

> de Trébizonde
» Horoz . . .

г de Roumanie
Pommes de terre (Marseille)

» » » (Àda-Bazar)
» » » petites
> i » (Italie)

Sucre en p. crist. (Hollande)
t » » fJava)
» » » ('Américain)
» » cubes Hollande
г » ï> Belgique
> » carrés

Huile d'olive extra extra

» » Ire qualité
» » 2me »

Gulladja »

Bois de chauff sec coupé l'oc.
» » hum. » »

» sec non » »

Méché et Guguen dans les dé-

pôts au rivage le tchéki
Bois ds chauff hum .non coupé i
Méché et Gurguen dans les!
dépôts an rivage ie tch- ki'

21.—
17.-
19. -

15,—
35 -

25 -

24 -

18 -

31 -

34 -

17 —

15 -

11 -

17 -

11 -

13 -

13 -

9 —

38 -

66 —

86 -

46 —

45 —

39 -

80 -

74 -

67 —

75 -

2 50
2 —

j 340 -

Désignation PRIX
Pst. I'Ocq

Savon extra extra (Kultché).
» indigène lextra.

Beurre de Trébizapuo Ire qualité
« » 2me »

» Américain Ire »

» » 2me *

» » 3me »

Fromage blanc(Romnéiie) Ire q.
> » » 2re q.
» > touloum

Olives Indigènes Ire qualité. .

» » 2me »

» » Sme »

Pétrole Américain Ire qualité
s

. Roumanie en vrac
« Batoum «Deukmé».
« Américain II Storck

Sel de table
Viande de mouton kivirdjik . .

» » Daglitz .

« » Karaman
» » Daglitz et Car.2ë
» * > » Se
» » Kivirdjik. 2e

Lait pur
Tahin Helvassi Ire . . .

Tahin Helvassi 2me Patika.

Oignons grands
» Alexandrie .

Charbon de bois de Roumélie
aux dépôts l'ocque

Charbon de bois Roumélie dans
les quartiers l'ocque

Charbon de bois Anatolie aux

dépôts l'ocque
Charbon de bois Anatolie dan

les quartiers l'ocque

38
34

1.80

Ш

250

65 -

61 -

98 -

80 —

38 -

28 -

20 -

25.—
12 -

12 -

12
105
105
1 5-
95.—
85,—
105.-
32.—
50.—

14,-
13.-

7 -

7 60

6 -

6 50

1.— Les marchands en détail peuvent vendre les denrées alimentaires —

comprises dans le présent tableau avec une majoration de 15 o{o.

2.— Les marchands en détail peuvent vendre les denrées alimentaire^^
bols de chauffage et charbon de bois excepté, avec nne majoration de 2 piastres рощ
tes distances éloignées et de 1 piastre pour les distances moyennes.

3.— Les marchands qui vendraient des denrées alimentaires à des prij
supérieurs à ceux indiqués dans le présent Tableau—même avec légère différence—
ainsi que ceux qui ne mettraient pas d'étiquettes indiquant la qualité et le prffk
des marchandises, se verront punis, conformément aux dispositions de l'article iy
du Décret-Loi du 27 mai 1920(1336.

4.— Les marchands qui amaient des doléances snr les prix maxima des deij.
rées alimentaires, indiqués dans le présent tableau, peuvent s'adresser directement
à la section de Ravitaillement de la Préfecture de la Ville.

5.— Pour toutes plaintes contre les marchands en ce qui concerne tes prix des
denrées alimentaires, l'Honorable Public est prié de s'adresser к MM. tes Gommir.
saires adjoints de Police ainsi qu'aux Agents de leur Section de Municipalité %

pective, par qui leur plainte sera prise en considération, immédiatement.


